
JEANNE D'ARC, PÉGUY ET ORLÉANS  

Groupe de la Majorité municipale 

Voici venu le temps de célébrer Jeanne d’Arc. La ville s’est pavoisée et l’attente, toujours fidèle, est 
là, pour la 594e année. Il nous faut mesurer la chance que nous avons, nous, Orléanais, de pouvoir 
nous retrouver, chaque année, dans les rues de la ville pour célébrer Jeanne d’Arc. Ces jours et ces 
nuits de concorde, de fête, de célébrations, de commémoration, de défilés, de spectacles, où nous 
regardons tous dans le même sens, tranchent avec cette France divisée, fracturée, avec cette société 
où la colère prend la rue à témoin, où l’invective triomphe, où tout dialogue devient soliloque, où la 
violence se répand. « Cela me porte, je suis heureuse. Il est important de trouver un sens à sa vie. Là 
je sens que je sers à quelque chose », dit la jeune Clairvie, 15 ans, qui figure Jeanne.  

De son côté, Clément Joubert, compositeur bien connu des Orléanais, confie : « Jeanne, je l’aime, je 
la défends, je ne supporte pas qu’on l’attaque, c’est mon héroïne ». Il l’aime tellement, Clément 
Joubert, qu’il fera chanter, à la Cathédrale, plus de 230 enfants issus des collèges publics et privés de 
la ville, et notamment sur des mots de Péguy l’Orléanais. « Jeanne, voici que Dieu t’a choisie à 
présent, Va chasser les Anglais du royaume qu’il aime. Mais je ne peux pas, moi, conduire les 
soldats ; ô mon Dieu, je ne suis qu’une simple bergère, Je ne peux pas me battre, ô non, je ne peux 
pas. » Tenir Jeanne d’Arc hors des petites querelles politiques, des combats idéologiques du 
moment, des instrumentalisations comme des récupérations, est un devoir qui nous incombe à tous. 

 Et dans ces temps où rien ne porte à l’optimisme, où tout se trouble, savoir que nous pouvons nous 
retrouver, tous ensemble, sans distinction ni exclusive, toutes générations et croyances confondues, 
dans la célébration de l’héroïne de notre ville, est, d’une certaine manière, une forme de délivrance 
aussi.  

Jeanne d’Arc échappe à cette temporalité qui nous enferme. Elle est liberté et unité. 594 ans plus 
tard, elle continue de nous faire du bien.  

Très bonnes fêtes de Jeanne d’Arc à toutes et tous. 


